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Résumé

Les étudiants qui apprennent une langue étrangère rencontrent de 

nombreux problèmes d'apprentissage liés à son système sonore, à son 

vocabulaire, à sa structure, etc. Le but de l'analyse contrastive est 

d'examiner les différences qui existent entre les langues et les défis qu'elles 

posent aux apprenants de la langue seconde. L'analyse contrastive est 

l'étude systématique d'une paire de langues en vue d'identifier leurs 

différences structurelles et leurs similitudes entre la langue première et la 

langue second en partant de l’hypothèse que: les similitudes facilitent 

l'apprentissage tandis que les différences causent des problèmes. Cette 

communication se concentre sur une analyse contrastive des phonèmes 

vocaliques des langues Tiv et Françaises en mettant l’accent sur 

l'implication des différences dans l’apprentissage du Français langue 

seconde par les personnes dont la langue maternelle est Tiv. L'étude révèle 

que la langue française a plus de phonèmes vocaliques que la langue Tiv. 

Les voyelles Tiv qui n’existent pas en français sont: /I/, /uu/, /ee/, /oo/, /ØØ/, 

/aa/. Celles en français qui n’existent pas dans la langue Tiv sont  /y/, /ø/, /E/, 

/‰/, /œ/, /å/ et toutes les voyelles nasales : /´/, /ã/, /õ/, /œ/.C’est là que réside 

le dilemme de l'apprenant Tiv de la langue française. Par conséquente, une 

étude de cette nature trace la voie à suivre pour fournir des mesures 

corrective aux apprenants Tiv du français comme langue cible.
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Abstract

Students learning a foreign language encounter many learning problems 

related to its sound system, vocabulary, structure, etc. The purpose of 

contrastive analysis is to examine the differences that exist between 

languages and the challenges they pose to second-language learners. 

Contrastive analysis is the systematic study of a pair of languages in order 

to identify their structural differences and similarities between the first 

language and the target language based on the assumption that: 

similarities facilitate learning while differences cause problems. This 

article focuses on a contrastive analysis of the vocalic phonemes of the Tiv 

and French languages, focusing on the implication of differences in the 

learning of French as a second language by people whose mother tongue is 

Tiv. The study reveals that the French language has more vocalic phonemes 

than the English language. The Tiv vowels that are not found in French are: 

/I/, /uu/, /ee/, /oo/, /ØØ/, /aa/. The ones in French that are not present in the 

Tiv language are  /y/, /ø/, /E/, /‰/, /œ/, /å/  and all the nasal vowels:/´/, /ã/, /õ/, 

/œ/.This is where the dilemma of the experienced learner of the French 

language lies. Consequently, a study of this nature traces the way to follow 

to provide corrective measures to Tiv learners of French as a target 

language.

Key words:   Contrastive analysis, Vowels, Phonemes, French, Tiv

Introduction

Si quelqu'un veut apprendre une langue étrangère, il rencontre évidemment de nombreux 

types de problèmes d'apprentissage liés au système sonore, au vocabulaire, à la structure, etc. 

Cela est compréhensible puisque l'étudiant apprenant la langue étrangère  parle salangue 

maternelle, qui lui est profondément implantée dans le cadre de son habitude. Très souvent, il 

transfère son habitude dans la langue cible qu'il apprend, ce qui provoque des erreurs. 

L'analyse contrastive, en tant que branche de la linguistique appliquée, vise à comparer 

systématiquement deux langues ou plus pour déterminer leurs domaines de similitudes et de 

différences avec leur implication sur l'apprentissage et l'enseignement des langues.Le souci de 

cette communication est de faire une analyse contrastive des phonèmes vocaliques du français 

et la languetiv, mettant ainsi en lumière notamment les différences qui existent dans 

l'apprentissage de la langue française par les personnes dont la langue maternelle est Tiv. 

Cettecommunicationtend à entreprendreune étudecontrastive descaractéristiques 

segmentairesdesdeux langues, en examinantles phonèmes consonantiques qui existent dans 

les deux langues afinde déterminer leurs différences phonologiques, la présence ou non de 

certaines caractéristiques segmentaires dans l'une ou l'autre des langues et de suggérer une 

manière d'aborder la tâche d'acquisition de la langue française. L'étudetire doncl'analyse 

comparative desconsonnes  françaisesettiv. Ceciest fait en utilisantune approche contrastive 

proposéepar Robert Lado.
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Analyse contrastive

L'analysecontrastive fonctionne bien pour prédireetexpliquerle processusd'apprentissage 

des langues. Iltireseshypothèsesdela comparaison, qui est faite pour faire ressortirdes 

similitudesetdes différencesentredeuxlangues, en particulierune langue maternelleetune 

langue second, afinde déterminer le niveau de difficulté que les apprenants de langue peuvent 

rencontrer.

Geethakusuggèreque l'analyse contrastive estune méthodeouun moyend'analyserles 

structuresde deuxlanguesafind'estimer les aspects différentiels de leurs systèmes 

indépendamment de leur affinité génétique ou de leur niveau de développement 

(3).Elleaffirmeenoutre qu'une analyse contrastive de deux langues devient utile lorsqu'elle 

décrit adéquatement les structures sonores et les structures grammaticales des langues en 

question, en mettant l'accent sur leurs domaines de différence à des fins éducatives.

Fries(1945), a émis l'hypothèse que les matériaux les plus efficaces dans l'apprentissage et 

l'enseignement des langues sont ceux basés sur une description scientifique de la langue à 

apprendre soigneusement comparée et contrastée avec la description parallèle de la langue des 

apprenants. Lado (1957), a estiméque grâceà l'analyse contrastive, il est possibled'identifier les 

domaines de difficulté qu'une langue étrangère particulière présentera pour les locuteurs natifs 

d'une autre langue en comparant systématiquement les deux langues et cultures.Apartir des 

explications ci-dessus, il est impératif de préciser que l'analyse contrastive radiographie une 

langue étrangère et une langue maternelle en mettant les deux côte à côte pour vérifier les 

similitudes et les différences entre les deux, ce qui permet aux apprenants natifs de comprendre 

plus facilement les concepts de la langue étrangère. L'analyse contrastiveen linguistique 

estutilisée comme un outilpour résoudre certains problèmes rencontrés parles apprenants en 

langues. Cet outil a été développépardes grammairiensde structurecommemoyendeprédireles 

problèmesque tout apprenant d'une langue étrangère peut rencontrer dans l'apprentissage des 

langues (Udegbunam, 10). 

Firbas (1992) considère l'analyse contrastive comme une méthode qui s'avère être un outil 

heuristique utile capable de jeter une lumière sur les traits caractéristiques des langages 

contrastés. Cestraitscaractéristiquesdes langues partentdessons, qui est le niveau 

phonologique.

Cadrethéorique

Ce travailest une analysedes phonèmes consonantiques deslangues française et tivdans le 

but d'examiner les différences et les similitudes qui peuvent constituer des difficultés 

d'apprentissage pour les locuteurs natifs de la langue tiv dans leurs efforts d'apprentissage de 

la langue française.Les fondements théoriques de ce qui est connu sous le nom d'hypothèses 

d'analyse contrastive ont été formulés dans « Linguistics Across Culture » de Lado (1957).Selon 

ses mots « ces éléments qui sont similaires à la langue maternelle (de l'apprenant) seront 

simples pour lui et les éléments qui sont différents lui seront difficiles ».  Ladoaété la première 

personne à fournir un traitement théorique complet et à suggérer un ensemble systématique de 

procédures techniques pour l'étude contrastive des langues.Ils'agissait dedécrireleslangues (en 

utilisant la linguistiqu estructuraliste), de les compareretde prédireles difficultés 

d'apprentissage. Analyse contrastive (AC) laplus appropriée pour identifier les difficultésque 
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les apprenants en langue seconde ou étrangère peuvent rencontrer. Par conséquent, 

l'étudeutilise l'ACcommecadrethéorique. L'utilisationde ce cadre est basée sur le fait qu'il 

facilite l'apprentissage d'une langue seconde ou étrangère. Selon Tomori (1977) « analyse 

contrastive fait des comparaisons et des déclarations systématiques sur les structures de deux 

langues différences de manière à montrer les structure qui sont similaires ou différentes » (2). 

Etude Empiriques

Emeet Uba (2014) dans leur analyse contrastive de la phonologie de l'Igbo et du Yoruba ont 

observé que l'Igbo a huit voyelles orales tandis que le Yoruba a sept voyelles orales et cinq 

voyelles nasales.Ilsont en outre déclaré que la principale différence dans le système de voyelles 

des deux langues est que le Yoruba a cinq voyelles nasales /I ‰ a Ø u/ qui manquent à l'igbo. De 

plus, les voyelles /i/ et /u/ sont phonémiquem entprésentesen Igbomaisabsentesen Yoruba, 

tandis que /‰/ est phonémiquementprésenten Yoruba maisabsenten Igbo. Ilsont préditqu'avec 

ces différences, il y aurait un problème de prononciation pour les apprenants Igbo de Yoruba et 

les apprenants yorubas d'Igbo.Ilsont proposéquepouréviterceserreursde prononciation, les 

apprenants igbode Yorubadevraient apprendreà produireetà maîtrisercessonsYorubaqu'ils ne 

connaissent pas et la même chose devrait être faite par les apprenants yorubas d'Igbo 

concernant les sons Igbo qu'ils ne connaissent pas (2). Opeyemi (2021) aeffectué une analyse 

contrastive de la production de voyelles anglaises et yoruba par des étudiants bilingues 

Yoruba-anglais de l'Université de Nsukka. Le résultatdes résultats indiquequeles voyellesde la 

langue yoruba diffèrent dans une largemesure de la langue anglaise et, de ce fait, il existe 

certaines variations et déviations dans la réalisation des voyelles anglaises par les étudiants 

bilingues yoruba-anglais.D'après les données recueillies, l'analyse montre que nous n'avons 

pas un nombre égal de voyelles dans les deux langues et qu'il y a des voyelles en yoruba qui ne 

sont pas présentes dans la langue anglaise (29). Odudigbo (2014) aeffectué une analyse 

contrastivedu françaiset de la langue yoruba. L'étuderé vèlequeles voyelles et les consonnesen 

langue yoruba sont toujour stonaleset qu'elles sont souvent accompagnéesd'un registre 

mélodique doté d'un mécanisme harmonieux et vocalique pour l'expression orale.Un 

procédéqui aideà une communication efficaceet montreune utilité exceptionnelledes sonsen 

Yoruba parrapportà la langue française (1). Ajani Akinwumi (2023) afait une recherchesur 

l'erreurchezles apprenants yorubadu français: interférencedesvoyellesyorubaeta 

observéquela majoritédes répondants ont du mal à bien prononcer  les voyelles françaises /œ/ 

et /ø/ en raison de l'impact négatif du son des voyelles yoruba /e/ et /e/. Ila donc recommand 

équeles apprenants nigérians de français Yoruba soientbien exposésaux voyelles française 

setchaquefois que nous découvrons une anomalie dans la production d'un son de voyelle 

parmi nos apprenants, nous devrions essayer d'en découvrir les causes par une Analyse 

contrastive (1).Kamiyamaetal (2009) ont analysé la perception et la production des voyelles 

françaises à consonance proche et proche-médiane par des apprenants de langue japonaise.Les 

résultatsindiquentqueles apprenantsde français parlant japonais(JSL) ont tendance à produire 

du français /u/ avec un F2 élevé (>1000 Hz), qui est entendu comme /ø/ par les auditeurs de 

langue maternelle française (NF). Ils suggèrentquele français /u / est considéré par JSL comme 

phonémiquement similaireau japonais /u/ (en tant que voyellearrière haute) et 

produitcommetel, tandisque la réalisation phonétique du français /u/ estnouvelleet différente; 
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et que /y/ estconsidéréà la fois phonémiquement et phonétiquement nouveau, et /ø/ comme 

phonémiquement nouveau mais phonétiquement (acoustiquement) similaire. Les voyelles 

phonémiquement similaires mais phonétiquement nouvelles semblent être les plus difficiles 

àapprendre et à produireavec précisionpourles apprenantsde langues étrangères/secondes (2). 

Ikhimwin (2020) examine les phonèmes segmentaires de l'anglais et de l'Edo à l'aide de la 

théorie des Analyses contrastives de Lado (1957) pour déterminer les domaines de difficulté 

pour les locuteurs natifs d'Edo apprenant l'anglais. Les sons consonantiques sont 

examinéseton remarquequeleson /N tS dZ µ S Z/ est absentà Edo, ce qui constitue des 

problèmespourles apprenants. Cependant, leprincipal sujet de préoccupation est 

l'apprentissage des voyelles de l'anglais. Le problème identifié estqueles voyelles sontortho 

graphiéeset prononcées différemment, ce qui sera invariablement déroutantetassez difficile 

àapprendre. Encoreunefois, les diphtonguesposerontdes problèmesàl'apprenant d'anglais 

langue seconde, car ces sons peuvent être remplacés par les voyelles pures de la langue Edo à 

laquelle ils sont habitués. Mpamugoet Nwaukoni (2023) ont réalisé une étude contrastive de 

l'igbo et les sons du français. Les résultats de cette étude ont montré que les deux langues 

partagent des similitudes dans seize (16) consonnes et six (6) voyelles, et des différences dans 

treize (13) consonnes et douze (12) voyelles.Bienque les sons /r/ et /w/ existentdanslesdeux 

langues, leurs lieuxd'articulation diffèrent.

Le concept de phone (son) et de phonème

Duke  expliquent en linguistique, il y a une distinction entre le phone (aussi appelé le son) 

et le phonème. La phonétique et la phonologie sont des subdivisions de la linguistique qui 

étudient le phone (son) et le phonème, c'est-à-dire, le phone (son) est l'objet d'étude de la 

phonétique et le phonème est l'objet d'étude de la phonologique. Dans ces disciplines par 

convention on inscrit le phone entre crochet [  ] et les phonèmes entre les barres obliques / /(50).

Le phonème

Pour Antes cité par Yola, le phonème est « l'unité minimal de son, c'est un son qui peut être 

qualifie par des attributs spécifiques (lieu et mode d'articulation) mais qui s'oppose à d'autres 

sons dans le répertoire de la langue »(52).  Selon lui, le phonème constitue l'élément 

linguistique le plus petit du son et qui possède des caractéristiques bien distinctes.  Pour sa 

part, Delivery aussi cité par Yola, explique que le phonème est « généralement défini comme 

une unité linguistique minimale distinctive »(52).  Le mot phonème, tel que révélé par Moore, 

provient dumot grec phonème, qui signifieun son(3). Par conséquent, un phonèmeestunson de 

la parole. End'autres termes, c'est la plus petite unité de son qui distingue un mot d'un autre.Le 

phonèmeestl'unitéminimale distinctive, une unitéutiliséepour produireun contrastede 

sensdans la langueet qui représentel'unitéd'analyseen phonologie. Selon l'Encyclopédie 

Webster, le phonèmeest « une classede sons de la parole étroitement apparentés dans 

unelanguedonnée considéréecomme formantune unité » (755). Puisqueles sonsne peuventpas 

être écrits, nousutilisonsdes lettresou des symboles pour représenter  les sons. Detelles 

lettresousymbolessont appelésphonèmes. Comme l'a noté Dresher, « Le conceptde 

phonèmeétait au cœurdu développementde la théorie phonologique. Audébut du XXesiècle, 

lathéoriephonologique (phonémique classique) était entièrement consacrée auphonème: 
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commentle définir, commentle reconnaîtreetcommentle découvrir »(243). 

De plus, Bittner affirme que le phonème est l'unité de base de la phonologie d'une langue, 

qui est combinée avec d'autres phonèmes pour former des unités significatives telles que des 

mots et des morphèmes (243).Le phonèmeestlaplus petite unitéde langagequi distinguele sens. 

Les phonèmessontl'unitéorganisationnellede la phonologie, et c'est l'unité d'étude de base en 

phonologie, qui est un ensemble de téléphones (sons) qui fonctionne comme une seule unité 

dans une langue et fournit un contraste entre différents mots.Ce qui suit est vrai en discutant du 

phonème, ainsi résumé par Unubi, Sunday Abraham: 

(i) c'est une unité minimale qui sert à distinguer les significations des mots; 

(ii)  il est prononcé d'une ou plusieurs manières, selon le nombre d'allophones; et  

(iii)    il est généralement représenté ou placé entre les barres obliques par convention (34).

Dansces définitionsde phonème, on voit clairementquele phonèmeestune 

unitélinguistiqueminimalequien soin'a pas de sens mais qui est capable de modifier le sens 

d'une unité sonore.

La constitution des phonèmes

Les phonèmes sont constitués de deux groupes de sons, à savoir des voyelles et des 

consonnes. Selon Robert et Roach cités par Duke, il y a aussi des semi voyelles ou les semi-

consonnes, ces phonèmes sont toujours considérés comme les consonnes car la production de 

ce groupe de sons, comme les consonnes, est caractérisée par une sorte d'obstruction dans le 

conduit vocal (51).

Les voyelles

Selon Martinet « lesvoyellessontdela voixrésonnéedansles cavités formées par les parties 

supérieures du canal expiratoire.C'est essentiellement le volume et la forme de la cavité buccale 

qui donnent son timbre caractéristique à une voyelle » (41). Jonesdéfinitune voyellecommela 

classede sonsqui obstruelemoins le flux d'air.Il se trouve généralementaucentred'une syllabe, 

et il est rare de trouver un son autre qu'une voyelle capable de se tenir seule dans son ensemble 

(549).Matthewsest d'avis que la voyelle, dans les anciens récits du grec et du latin, est une unité 

minimale de discours qui pourrait être produite seule et pourrait, à elle seule, former une 

syllabe (431).Il attesteenoutre que la voyelle est celle qui est produite avec une approximation 

ouverte et qui forme de manière caractéristique le noyau.Selon Richardset Schmidt « une 

voyelleestunson de la paroleproduitsansconstrictionsignificativede l'air circulantdans la 

bouche »(632). 

Crystalpostulequela voyelleestl'une des deux catégories générales utilisées pour la 

classification des sons de la parole, l'autre étant la consonne.Les voyellespeuventêtre définiesà 

la fois en termes de phonétique et de phonologie.Phonétiquement, ce sontdes 

sonsarticuléssansfermeturecomplètede la bouche niun degré de rétrécissementqui 

produiraitdes frottementsaudibles ; l'air s'échappe uniformément vers le centre de la 

langue.Sil'airne s'échappequepar la bouche, lesvoyellessontdites orales; sil'air est 

simultanément libéré parle nez, lesvoyellessont nasales(571). ZsuzsannaFagyal, 

DouglasKibbeeet FredJenkinssont d'avis que les voyelles sont articulées sans fermeture 

majeure ni rétrécissement du conduit vocal lorsque l'air est expulsé librement par la cavité 
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buccale (voyelles orales) ou à la fois la cavité buccale et la cavité nasale (voyelles nasales). 

Différentes voyelles apparaissent lorsquele songénéré aularynx parles cordesvocales 

vibrantesest« filtré » à travers les cavités buccale et nasale, dont la tailleetla formesont 

activement modifié essurt outparla langueetles lèvres (19).

Les traits articulatoires des voyelles français

Le system vocalique peut êtredécritselon les quatre critères suivants :

Le degré d'aperture du conduit vocal

Ceci correspond à la distance minimale entre le plus élevé de la langue.  On distingue 

quatre dégrées d'aperture qui sont :

i. Ferme ou haut (pour l'articulation des voyelles fermées ou hautes)

ii. Mi- fermé ou mi- haut (pour l'articulation des voyelles mi- fermées ou mi- hautes)

iii. Mi-ouvert ou mi-bas ((pour l'articulation des voyelles mi- ouvertes ou mi- basses)

iv. Ouvert ou bas (pour l'articulation des voyelles ouvertes ou basses)

La position du dos de la langue

Il convient de distinguer les suivants :

i. Les voyelles antérieures (pour la production des voyelles antérieures, le dos de la langue se 

situe vers l'avant de la bouche, dans la régionalvéolaire ou pré-palatale)

ii. Les voyelles postérieures (pour la production des voyelles postérieures, le dos de la langue 

se situe vers  la région vélaire ou post-palatale)

La position des lèvres

Aussi :

i. Les voyelles arrondies (pour la production desquelles des lèvres sont projetées vers l'avant)

ii. Les voyelles écartées (ou étirées, non-arrondies) Les lèvres sont écartées ou étirées pour la 

production des voyelles écartées.

La position du voile du palais

i. Les voyelles orales

Si le voile du palais est relevé, le passage de l'air vers les fosses nasales est fermé et l'air 

proven ant des poumons passe uniquement par la bouche, la voyelle est orale.

ii. Les voyelles nasales : Si le voile du palais est abaisse, l'air passe également par les fosses  

nasales, la voyelle est nasale.

Source : Urua 2004 cité par Duke (52)

Les caractéristiquesarticulatoiresdes voyelles Tiv

Ilexiste 21voyellesdans lalangue Tiv, dont 12sont purestandis que 9sont des voyelles 

impuresqui sont également appeléesdiphtongues. Une diphtongueest un glissementd'une 

qualité de voyelle à une autre.Le glissementdonnele sond'une seule voyelle longue et simple. 

Les voyellestivpeuventêtre classées positionnellementen trois catégories à savoir :
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i. Voyellesavant: qui sont /a/, /aa/

?Les voyellescentrales  /e/, /ee/, /o/, /oo/, /??/

?Voyellesarrière : /i/, /ii/, /u/, /uu/

Diphtongues :Il y a neufdiphtonguesen tiv qui sont: 

a. aecommedans aeren

b. aicommedans aie

c. ia commedans aikie

d. ia commedans via

e. ea commedans ngbea

f. ue commedans vue

g. ou commedans iyou

h. ua commedans kua

i. ôu commedans h?ugh

Shoja (2010)

Longueurdes voyelles / doublage des voyelles tiv

Uneautre formationsonoretrèsimportantequi méritenotrediscussionestlacaractéristique 

dedoubler les voyelles. Le doublementdes voyellesmodifielaprononciation. En effet, les 

voyelles doubléesprennentplusdetemps en termes de prononciation que lorsque ces voyelles 

apparaissent seules.End'autres termes, les voyelles courtes sont orthographiées avec des 

voyelles simples tandis que les voyelles longues sont écrites en lettres doubles.

Par exemple :

a /a/ aa /a:/

ma (boire) maa (construire)

pa (route) paa (couper)

ka (est) kaa (dites)

kam (presser) kaam (dis-moi)

e /e / ee /e:/

se (rire) see (augmenter)

ne (vous) neer (restes)

mer (cela) meer (somnoler)

i /i/ ii /i:/

ati (noms) atii (pigeons)

i (il) ii (terrier)

i (ti) ii (nommer)

hi (arachide) hii (démarrer)

o /o/ oo /o:/

do (jeux d'argent) doo (bien)

ko (type de poison) koo (pour nourrir quelq'un de force)

ô /Ø/ ô ô /Ø :/

kô (non mûrs) kôô (genre d'oiseau)
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atô (milieu) atôô (argent pour garde)

môm (une) môôr (transplantation)

akôr (semis d’igname) akôôr (escargots)

nôr (ériger) nôô (portée)

u /u/ uu /u:/

ku (décès) kuul (couverture)

bu (cuillère) buum (ouvert pour moi)

ngun (celui-ci) nguun (celui-ci ?)

Udu (2009)

Le Trapèzevocaldu français

Source: www.sfu.ca/fren/270/phonetique/trapeze.htm.

Trapèze vocalique représentant un classement des voyelles des langues du monde selon les 

critères articulatoires.  Lorsque deux voyelles apparaissent de art et d'autre d'un point, la 

première est une réalisation étirée, ladeuxièmeuneréalisationarrondie.

IDEAS: Uniuyo Journal of Philosophy and Multi-Disciplinary Studies Vol. 1, No. 3, SEPTEMBER 2025

307



Les trapèzes vocaliquesde la langue tiv

Présentation des sources de l'étude

Ilya 16 voyellesen français qui comprennent 12 voyelle soraleset 4 voyelles na salescomme 

présentéci-dessous :

Les Voyelles françaises
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Letableauci-dessus montrelesvoyellesqui existenten français.

Mêmes'il y a 16 voyelles en français, la langue Tivaun total de 12 voyelles dans son 

inventairecommeindiquéci-dessous: 

Les Voyelles Tiv

Source:  https://commons.wikimedia,org
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Comparaisondes voyelles française et Tiv

Letableauci-dessous met côte à côte tous les phonèmes vocaliques des deux langues; Français et 

Tiv. L'essentielest defaire une comparaisondes voyellesdesdeux languespour découvrirles 

différencesetles similitudes. 

 

Comparaisondes voyelles françaises et Tiv

Letableau ci-dessus montrequele système vocalique du français est composé de seize(16) 

voyelles; alorsque le Tivn'en aque douze(12). Cela montreaussi: 

- Quelefrançais et le Tivont six (6) voyelles en commun

- Queles voyellesdoubles Tiv [ii], [uu], [ee], [oo], [ØØ], [aa] n'existent pas enfrançais

- Queles voyellesorales [å], [å], [y], [ø], [œ], [E] , et toutesles voyelles nasales [‰], [Ø], [ã], [œ] 

existenten français maisn'existentpasen Tiv. 
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Similitudesentre les voyelles françaises et Tiv.

Il existe des similitudes notablesentrela languefrançaiseet la langue Tiv. Cessimilitude sontété 

mises sur tableau et présentées ci-dessous.

Similitudesentre les voyelles françaises et Tiv

Letableau ci-dessus montrequelefrançais et le Tivont six (6) voyelles en commun.Par 

conséquent, les apprenants Tiv de la langue française trouveront, espérons-le, qu'il est facile de 

prononcer les mots français qui contiennent ces voyelles.

Différencesentre les voyellesfrançaiseset Tiv

Il a été dit ci-dessusqu'il existe des similitudes notables entre les voyelles françaises et les 

voyelles Tiv, il existe également des différences remarquables.Cesdifférencesontété tabulées et 

présentées ci-dessous.

Différencesentre les voyelles françaiseset Tiv
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Letableau ci-dessus montrequeles différences entre les deux langues

Différences ou difficultésselon la comparaison

Le butdecette rechercheestde trouverles différences autrementconnues sous le nom de 

difficultéset deproposer une solutionpourles apprenants tivde la langue française. Par 

conséquent, après l'analyse, nousavons découvertqu'il existe certaines différences autrement 

appelées difficultés au niveau des caractères segmentaux et supra segmentaux.Les 

différencesoudifficultéssont énoncéesci-dessous et des solutions sont proposées. L'absencedes 

six voyelles orale ([å], [‰], [y], [ø], [œ], [E]) et toutes les voyelles nasales ([´], [ã], [õ], [O]) en tiv 

l'inventaire phonétiquea posé quelques difficultésaux apprenants tivde la langue française

Observations sur les phonèmes vocaliques des deux languesbasées sur la comparaison

Surla base de la comparaison des voyelles dans les deux langues, les voyelles similaires ne 

posentaucun problème aux  apprenants tivde la langue française.Car ils ont les mêmes 

caractéristiques. Les voyellesqui posent problèmesontcelles qui existenten français 

maisquin'existentpas en tiv. Ici, leslocuteurs tivoules apprenantstivde la langue 

françaiseauront du malà prononcer un mot contenant une telle voyelle. Par conséquent, la 

solutionàcelaest de substituerunphonèmeTivdontla prononciation est très proche decelle du 

phonème français pour permettreà l'apprenant tiv de prononcer correctement ce mot. 

Danscecas, les dix voyelles (/y/ /ø/ /E/ /‰/ /œ/ /å/ /´/ /ã/ /õ/ /œ/) qui existent en français mais 

n'existent pas en Tiv peuventêtre substituéescommesuit: 
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Solution aux problèmes identifiés

1. La voyelle /y/ peut être remplacée avec /i/  comme dans le mot

mur [myR] prononcé comme [miu]

2.   /ø/ peut être remplacée avec /o/ comme dans le mot

      Deux [dø] prononcé comme [do], 

1. / E/ peut être remplacée avec /e/comme dans le mot

Petit [pEti] prononcé comme [peti]

2. / ‰/ peut être remplacée avec /e/ comme dans le mot

Crème [kR‰m] prononcé comme [krem]   

         

3. /œ/ peut être remplacée avec /e:/ comme dans le mot

docteur [dØktœR] prononcé comme [dØkteer]

4. /å/ peut être remplacée avec /aa/ comme dans le mot

pâte [p?t]prononcé comme[paat]

5. / ́ / peut être remplacée avec /a/ comme dans le mot

important [´pØRtã] prononcé comme [ampØtØ]

6. / ã/ peut être remplacée avec /Ø/ comme dans le mot

France [fRãns] prononcé comme [frØns]

7. / õ/ peut être remplacée avec /Ø/comme dans le mot

allons [alõn] prononcé comme [alØn]

8. / œ/ peut être remplacée avec /Ø/ comme dans le motlundi [lØndi] prononcé comme

Recommandations

Ilestnécessairede fairecomprendre auxfrancophonesque l'inexistencedes voyelles semi-

consonnes, [H], fricatives [Z], orales, [å], [‰], [y], [ø], [œ], [E] etde toutesles voyelles nasales [‰], 

[Ø], [ã], [œ] causeraitdes difficultésde prononciationaux apprenants Tivde la langue française 

carelles n'existent pas en Tiv. Par conséquent, ildoitêtre expliquéparl'enseignant pour éviter les 

erreurs naturelles. Les apprenants Tiv devraientêtre encouragésà étudierla phonétiquede leur 

langue etcellede la langue française pourbien distinguerles phonèmes. Nous tenons à 

préciserque l'articulation, ou phonétique articulaire, est trèsnécessairepour 

l'apprentissagenotammentde la langue française orale. Il faut doncque l'apprenant commence 

par se former, d'une part au niveau de la perception et de l'audition, et d'autre part, habituer ses 

organes phonatoires à s'articuler afin de s'améliorer et de se perfectionner. L'apprenant doit 

d'abord acquérir une articulation correcte au tout début de son apprentissage puis se 

concentrer sur une autre compétence à comprendre et capacité à écrire.
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Conclusion

Dans cette communication, nous avons comparé les phonèmes vocaliques du français et du 

Tiv, en identifiant certaines zones de difficulté où l'apprenant Tiv du français a forcément des 

défis. Cela se fait en tirant les prédictions possibles de l'apprenant de la langue seconde. Nous 

avonsconstatée également que les voyelles françaises sont plus nombreuses que les voyellestiv.  

Il est donc évident qu'il existe au niveau des voyelles les différences et les similitudes et les 

différences expliquent les éventuelles erreurs commises par l'apprenant Tiv du français.
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